
Les Ballons Vosgiens
Du beau, du bon, ces ballons !

Après le triangle du Doubs, la Route verte, nous avions décidé avec Etienne, de 
terminer l’année cyclo par les Ballons.
Merci à lui de m’avoir incité à reconnaître ensemble une partie des cols, ça aide !
Lionel doit être présent également, mais pas visible au départ…

Au menu : 155 bornes, 3600m de dénivelée
Objectif : moins de 6h et « rentrer » dans les 100, mais c’est moins important

Partis à 5h45 de Strasbourg, le temps de récupérer les dossards (bel accueil, pas 
trop d’attente), nous descendons vers Gérardmer sous les 9° annoncés, froid aux 
mains, mais le soleil prévu toute la journée nous réchauffe déjà.
Dans le « sas » de départ, et prêts pour en découdre… On a décidé de ne pas trop 
se cramer au départ, et de garder du jus jusqu’au sommet du Markstein.
Le départ est assez calme, et, partis assez loin, nous remontons qq peu le peloton.
Au pied de la Schlucht, nous devons être dans le premier quart, et on monte au train.

Je m’aperçois qu’Etienne n’est plus là, mais il ne doit pas être loin, et déjà un premier 
groupe se forme à l’avant.

Je termine la Schlucht dans un bon groupe d’une quinzaine, et 
entamons la route des crêtes, superbe en ce début de journée 
ensoleillée ! 
Dommage pour tous les absents…
On est à 3 ou 4 à tirer le peloton, comme d’habitude, certains 
restent au chaud…
Un groupe nous rattrape, mené entre autre par Etienne, qui a 
pris l’aspiration d’un bus, emmenant tout un groupe derrière lui
On se retrouve une bonne vingtaine, et filons droit vers le petit 
ballon.

Gros problème, je descends comme un fer… contrairement à Etienne qui enfile les 
virages très « élégamment »
Je me retrouve vite fait en queue de peloton, me disant que je les retrouverai bien 
dans le petit ballon.
Certains se font qqs frayeurs, dont un qui se retrouve à « manger de la terre » sur la 
bas côté gauche ! La route n’est pas à nous… restez à droite !

Pour ma part, soulagement en fin de cette descente… pour entamer le petit ballon, 
où je retrouve « mon peloton », comme prévu.
Directement, je me mets dans les 5 premiers pour une gestion de la montée…
J’arrive au sommet avec un bon groupe d’une dizaine, montée au train, comme je les 
aime.
J’ai perdu Etienne… dommage ! On prend le temps encore une fois d’admirer le 
paysage, et plusieurs s’exclament « que c’est beau ». Cela montre également la 
bonne ambiance du peloton… c’est toujours plus sympa !



La descente, même scénario en ce qui me concerne, et reprise du groupe au pied du 
Banhstein.
On reste ensemble jusqu’au pied du Markstein, que je décide d’entamer « en 
dedans », au vu de ce qui reste à faire. Le groupe s’en va… je monte à mon rythme, 
à mon train, et je reprends qqs membres du groupe partis un peu trop vite, dont un 
jeune d’un club voisin (Eckwersheim), jeune de 20 ans, c’est sa première cyclo ! Je 
lui donne qqs informations sur le parcours pour qu’il gère au mieux, et il s’en sort 
comme un chef !
La gestion de ce Markstein est prédominante pour la suite… Au sommet, il restera 
40 bornes, mais encore près de 1000 m de dénivelée, qu’il faut encore avaler !

J’arrive seul au sommet, isolé… prends une boisson, remplis un bidon, prends une 
pomme que je mangerai tout au long de cette descente, pas dangereuse ni trop 
pentue et qui procure l’avantage de pouvoir manger tout en roulant; après, ce sera 
plus dur !
Qqs échanges avec les bénévoles, bien positionnés sous le soleil. Merci à eux d’être 
là… 

Je fais toute la descente seul, et profite de me ravitailler pour la fin du parcours qui 
procurera encore pas mal de surprise !
Quelques kms après, je me fais reprendre par un groupe de 5… tant mieux !
Je retrouve le jeune d’Eckwer., il a bien géré sa montée, pourtant victime de crampe.
Ce groupe restera pratiquement le même jusqu’au bout…

Le col du Bramont se monte chacun pour soi, mais regroupement général dans la 
descente, pour entamer le col de Feignes et Grosses Pierres.
J’emmène pas mal dans ces deux cols, j’ai repris du « punch » depuis la descente 
du Markstein.
Nous reprenons même un groupe au sommet dernier col, avant d’entamer les 

dernières petites « saloperies »… encore des 
passages à 12%, après 140 bornes…

Au pied de la « der des der », je me laisse 
décramponner pour savourer les derniers instants 
de cette cyclo où j’ai pris beaucoup de plaisir : les 
paysages, le temps ensoleillé, le parcours et 
dénivelé, l’ambiance…

A l’arrivée, un gars du club voisin de Thann vient me saluer et 
nous nous retrouvons qqs uns du groupe de fin… c’est ça 
aussi l’ambiance cyclo, cette convivialité qu’on ne retrouve 
pas sur toutes les cyclos, j’apprécie vraiment !
A peine le temps de me changer qu’Etienne arrive, lui aussi 
enchanté de son périple.
Autour d’un excellent repas, nous nous remettons de nos 
efforts…



Retour vers la voiture où nous apercevons Lionel… dur dur mais content d’être 
arrivé, bravo à lui !

Au final : 5h54’ ; 99ièm… objectif atteint

(rappel de 2007 : 5h52, 102ièm mais une crevaison)

Au-delà de cet objectif chiffré, merci aux organisateurs de cette belle cyclo :
- beau parcours : paysage, dénivelée… dur au souhait !
- belle ambiance, tant au sein du peloton qu’avec les bénévoles
- en plus, un super temps…

Je trouve les ingrédients principaux d’une cyclo de belle qualité, qui devrait être plus 
connue au-delà de la région, ou de qqs belges fidèles au départ.

Serge NOEL
Votre reporter cyclo
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